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de Québec tiennent des
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élections aujourd’hui
Lun ws ———— |

UNE MEPRISE
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Le prince OTHON de Hongrie, pré-
tendant au trône, qu'on croyait re-
venu en Hongrie pour faire valoir
ses réclamations,

LES ACHATS
DE PRODUITS
DUDOMINION

À l'ouverture de l'exposition
de produits nationaux,
bier à Montréal, le minis-
tre des chemins de fer re-
commande aux Canadiens
d'acheter des marchandi-
ses provenant du Canada.

MESSAGE DE BENNETT

MONTREAL, 4— (P.C.) Un appel
&- ls populationdu Ganeda l'enga-
geant à acheter et & faire usage d’ar-
ticles produits au Canada, quand cela
est possible, a été fait, ici hier soir
par l'hon. R.-J. Manion, ministre des
chemins de fer et canaux, à l’ouver-
ture de l'exposition de produits na-
tionaux, M. Manion fut le principal
orateur. Le premier ministre Tasche-
reau et le maire Houde n'ont pu être
présents à cause des trois élections
provinciales qui se tienrqnt aujour-
d'hui.
Un message & été reçu de Londres

 

 

Ce sont Huntingdon, Maski-;
nongé et Deux-Montagnes. |
—L'un des candidats est |
un ministre du cabinet,
I'hon. Gordon-W. Scott,
trésorier provincial. — La!
lutte a été chaude dans
les trois comtés.

LES CANDIDATS
 

MONTREAL, 4 (P. C.):—Les élec-
teurs de trois circonscriptions de
Québec vont aujourd'hui, par un
beau temps d'automn,e déposer leurs
votes, afin de compléter le nombre
des députés à la législature provin-
ciale. Deux des sièges, Huntingdon et
Maskinongé, étaient représentés par
des libéraux à la dernière législature,
et l'autre, Deux-Montagnes, par un
conservateur. Dans Huntingdon,
Fhon. Gordon-W. Scott, trésorier
provincial, à pour adversaire M. Mar-
tin Fisher, conservateur. Dans Mas-
kinongé, M. L.-H, Thisdel est le can-
didat libéral, et M. Armand Lamy,
le candidat conservateur. Dans Deux-
Montagnes, M. Paul Sauvé, fils de
Thon. Arthur Sauvé, ministre des
postes, se présente contre M. Ernest
de Bellefeullle, libéral

Tes résultats de ces élections par-
tielles auront peu d'effet sur la for-
te majorité libérale de la légsilature
de Québec, qui compte dans le mo-
ment 72 libéraux et 11 conservateurs,
trois sièges étant vacants.
Au cours de la semaine dernière,

la campagne a été chaude dans tou-
tes les trois circonscriptions. Le pre-
mier ministre Taschereau et le chef
conservateur Houde y ont prononcé
plusieurs discours, appuyés par leurs|
lieutenants. L'administration été
attaquée par M. Houde et défendue‘
par M. Taschereau.
Le siège de Deux-Montagnes a été !

rendu vacant par la démission de
l'hon. Arthur Sauvé, qui représenta|
ce comté pendant vingt-deux ans au |
provincial, pour se présenter aux
élections fédérales de l'été dernier. La
mort de M. A. Phelps, député de
Huntingdon, et de M. J.-W. Gagnon,
député de Maskinongé, a créé des
vacances dans ces deux comtés.

ADMINISTRATIF
DU Dr VARGAS

Le nouveau président du

 
\

  du premier ministre Bennett. De gon:
hotel, le premier ministre du Canada
pressa un bouton établissant un con- |
tact électrique qui illumina une en-:
seigne à l'édifice de l'exposition. M
Bennett envoya aussi un message :
M. G. A. Savoy, de l’association de.
manufacturiers canadiens, disant:
Mes meilleurs voeux pour le succes;
de votre exposition. En encourageant
la production canadienne, non seu-

lement on procurera de l'emploi pour
les Canadiens dans leur propre pays,
mais encore on augmentera notre ri-

chesse nationale et notre force éco-
nomique, en maintenant la valeur
d'une telle production dans le Domi-
nion, de même qu'en contribuant au
développement de nos ressources na-
tvrelles que, je m'en rends compte de
plus en plus, le: autres pays esti-
ment d’une valeur incalculable.

—_—

M. LAROCQUE
SERA CANDIDAT

SILE DÉSIRE
d'EST CE QU'IL ANNONCE HIER
AU REPRESENTANT DU “DROIT”,

 

 

“Je me présenterai comme candi-
dat Canadien-français au bureau des
commissaires à une condition: celle
d'être choisi à une convention de
Canadiens français comme adversai-
re de M. Frank Lafortune.” Telle sont
les paroles prononcées çar M. J.-A.
Larocque, marchand bien connu de
la Capitale au cours d'un interview |
accordé au “Droit” hier soir.
“M. Larocque sera “l'autre” can-

didat Canadiens-français pour le Bu-
veau des Commissaires”, disait la ru-
meur circulant par la Capitale depuls
plusieurs semaines. “Je me prononce
aussi définitivement qu'il m'est pos-
gible de le faire”, dit M. Larocque.
Je n'ai «ucune intention de soilici-

ter les gens. pour savoir si oui ou non
Je dévrais me présenter. Je serai
satisfait de briguer les suffrages al
mon nom est accepté à une conven-
tion.”
M. Larocque est très bien connu

en ville et dans la région. II est né
à Ottawa il y a 54 ans. Il a toujours
demeuré dans la basse-ville. 11 fait
partie de presque toutes les associa-
tions, sociétés, organisations aporti-
ves, etc, dont en voici les principales.

Il est président du club de Pêche
et de Chasse de Thurso, membre à vie
de l'Institut Canadien-Français, mem -
bre de la St-Jean-Baptiste, membre
du Consell Champlain des C. de C,
de degré des Chevallers de Colomb,
vice-président de l'Association des
Marchands détaillants d'Ottawa,
membre de l'Union St-Joseph, des
Forestiers Catholiques, des Artisans
Canadiens-Prancais, de I'Alliance Na-
tonale, fondateur de la Garde Cham-
lain, M. Larocque est un ancien

re de l’Université d'Ottxwa et de
l’Académie de La Salle.

 

 

Brésil vient de faire con-
naître son programme, qui
renferme dix-sept articles.|
—Le plus important ac-
corde l’amnistie aux dé-
linquants politiques. :

L’ECONOMIE
RIO DE JANEIRO, 4. (P.A.)—Le

Dr G Vargas, président du Brésil
depuis une journée, a fait connaître
aujourd'hui le programme de son
administration, laquelle, fait-on re-
marquer, n'est que provisoire. Le

programme contient dix-sept articles,
dont le plus important accorde
l'amnistie à tous les délinquants po-'
litiques. Il renferme aussi des ré-
formes sociales, éducatives, sani-'
taires, la création d'ur corps consul-
tatif gouvernemental, l'organisation
d'une commission afin de déterminer
la responsabilité des fonctionnaires
du gouvernemen: déposé pour la dé-
pense des fonds publics, la réorgani-
sation de l'armée et de la marine,
du poinnt de vue de la défense na-
tionale; un sytème de réforme élec-
torale, des réformes judiciaires, une
rigoureuse économie dans tous les
services publics, la revision du sys-
tème des douanes et l'élimination du

tarif protecteur artificiel.
Le général Fragoso, chef de la

junte militaire qui & déposé le pré-
sident Luis, & remis les rênes du

gouvernement hier au Dr Vargas au
nalais de Cattete.

DES TRAVAUX À

WINDSOR, ONT.
ON SE PROPOSE D'ENTREPREN-

DRE DES TRAVAUX POUR $200,-

000, ET ON DEMANDERA UNE

PART DES FONDS DE CHOMA-

GE DU GOUVELNEMENT.

WINDSOR, Ont., 4. (P.C.)—L'ingé-

nieur de la ville Ray-J. Desmarais est

en train de faire une estimation dé-

taillé du coût d'améliorations propo-

sées. L'entreprise coûtera environ

$200,000, et une demande de la moitié

de cette somme à même les fonds de

secours aux sans travail du gouver-

nement, sera faite dès que les plans

auront été complétés. On construira

des murs de soutènement, On élar-
gira les rues, etc.
me

ETATS-UNIS ET JAPON

NEW-YORK, 4. (P.A.)—Le prince
Tokugawa, président de la Chambre
des pairs japonais déclarait hier de-
vant la Société du Japon que les
Etats-Unis et son pays se compren-
nent de mieux en mieux
Le traité de Londres, suivant ::

prince, met fin à la dangereuse con-
currence navals. Le Japon espère.
ajouta-t-il, qu'il indique de plus
grands efforts à venir vers la paix.
Le président Tokugawn est prési- |

dent de ls Boclété du Japon. Son fils
est ministre du Jupon au Canada,
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La crise

 
 

  
L'aéroplane d'Errol Boyd, le ‘Columbia’, sur la plage à Tresco, île du groupe des Sorlingues, au large de Cornouailles, Angleterre,

après -que lui et Harry Connor eurent transvolé l'Atlantique de Terre- Neuve, ayant comme objectif Croydon, Angleterre. Les aviateurs fu-
rent forcés d'atterrir avant d'arriver. A noter, la plage de sable et l’as pect général du lieu d'atterrissage. Les aviateurs ne furent pas blessés
ni la machine endommagée. Boyd et Connor purent se rendre à Croy don le lendemain matin. La feuille d'érable du Canada apparaît sur
le côté de l'aéroplane.
   

ON PRÉDIT LA
VICTOIRE AUP. |
M. NacDONALD

L'amendement conservateur
à l’adresse.—Intention de
renverser le gouverne-
ment.—Lloyd George pro-
pose un remède au chô-
mage.

 

 

DES ÉLECTIONS?
LONDRES, 4 — (P. C.) — “Le

débat a été un désappointement”:
tel est le commentaire du ‘Times’,
aujourd'hui, sur la discussion relat!-
ve à l'amendement conservateur à

 

 

 

Les ravages de l’alcoolisme dernière-

ment aux Etats - Unis i

 

WASHINGTON, 4 (P.A.) — La mortalité due à l'alcoolisme
décline aux Etats-Unis. L'année 1929, en effet, accuse une dimi-
nution sur celle de 1928. D'après des statistiques officielles, ba-
sées sur des données reçues de 48 états, du district de Columbia et
de neuf autres villes des autres états, il y eut, en 1929, 4,838
mortalités dues à l'alcoolisme contre 4,637 en 1928. Par cent
mille habitants, le taux était de 3.7 contre 4.1. -

Cette enquête couvrirait 95 pour cent de Ia population des
Etats-Unis.  
  

 

   
 

Une diminution de $40,000,000 des

 

revenus bruts du Canadien National

 

 

TORONTO, 4 — (P. C.) — Les revenus bruts du Canadien National
seront cette année moindres de $40,000,000 que l’an dernier, mais des écono-
mies considérables dans tous les départements d'administration et les dé-
penses de capital compenseront cette diminution jusqu’à occurrence d’au :

. moins $30,000,000, a déclaré ici hier Sir Henry Thornton, le président. Sir
Henry s'est arrêté ici, en route pour l'ouest, où il fera une tournée d’ins- |
pection entre Détroit et Chicago. Selon lui, la moitié de la diminution est
due à la lenteur du transport du blé et l’autre moitié à la diminution des

des Communes votera sur un amen-

à donner de l'ouvrage aux sans-tra- |

vail.

l'adresse en réponse au discours du

Trône.
La même note se retrouve dans |

les autres journaux conservateurs.
Le “Daily Telegraph” déclare que Je;
discours de Sir Austen Chamberlain |
en faveur d’une forte protection doit
être. regardé comme le triomphe dej, .…
la drolture sur les simples tactiques.
“S'il était borné, ajoute-t-il, à at-i-
taquer le gouvernement, il aurait été
impossible pour les libéraux de ne
pas voter pour l'amendement. Le
résultat aurait pu être important sur
les libéraux qui voudront s'abstenir

de voter ce soir.”
Certains milieux prétendent qu’un

nombre peu considérable de libéraux
voteront avec les conservateurs con- b 1
tre le gouvernement, mais l'aile gau- P2NA quand on est ni aveugle ni in-
che des travaillistes votera avec le, Valide. C’est pourtant le cas d’un
gouvernement. L'opinion générale, jeune voyageur arrivé hier à bord du
est que le gouvernement l'emportera.: Lady Rodney” de la Canadian Na-

Le plan de Lloyd George pour di- ; tional Steamships pour un séjour de

minuer le chômage, d'après le “Daily | SPt semaines à Montréal.
Herald”, montre que les libéraux Raymond Spencer est né aux Ber-
penchent du côté des conservateurs, ; Mudes et en est sorti la première fois
De son côté, le “Munchester Guar-: Dour venir au Canada. Or, aux Ber-

 

4:

pas connue.

MONTREAL, 4—Avoir vécu jusqu’à
dix-neuf ans dans une ville sans
jamais voir ni un tramway, ni un
automobile, ni un train n’est pas 

| dian”, trouve que, dans cette pro! Mudes il n’y a ni tramway, ni auto-
position, il y a des idées fraîches et Mobile, ni train, ce qui explique l’in-
vigoureuses, malgré le ton dogma-! térêt que Montréal offre au jeune
tique de la déclaration. C'est mieux Visiteur. L'une des premières ques-
ajoute-t-il, que ce que le gouverne- ‘ tlons qu’il a posées au représentant
ment est décidé à faire. | de la Canadian National Steamships

DES ELECTIONS? ; qui lui souhaitait la bienvenue a

Non satisfaits du travail du gou-| =
vernement en vue de remédier au.

chômage, les députésmenacentau-) [YJ MICHIGAN
EN ALLEMAGNE

ment MacDonald et d'amener ainsi

des élections générales. |
Tard, cet après-midi, la Chambre

TROIS HOMMES SONT PARTIS
DU MICHIGAN EN CHALOUPE
POUR SE RENDRE EN ALLEMA-
GNE.

_ HALIFAX, 4—J. Leppich, A, Kuw-

Une défaite du gouvernement est, °Ato0 et C. Brato, partis de Bronson,
toujours possible; dans les milieux , Mich., pour l'Allemagne, dans une
politiques, on croit cependant, que le| chaloupe de 30 pieds, la Karf A. 3514,

gouvernement travailliste sortira vic- sont arrivés ici hier pour s'approvi-
torieux. sionner et prendre du combustible.

  

 

dement conservateur à l'adresse en
réponse au discours du trône, dans
laquelle on censure vertement les

mesures du gouvernement destinées

affaires en général, par suite de la dépression économique mondiale.
prévoit pas d'amélioration immédiate, mais il est encouragé par les meil-
eurs sentiments apparents du peuple et des gens d'affaires,

L’AUTO ET LE TRAMWAY SONT

 

 Sir Herbert Samuel, de la direc- Les trois hommes ont passé par les
tion du parti libéral, annonça d'abord grands lacs, New-York, Boston et
que le parti libéral ne combattrait Sandy Point, N.-E.
pas le gouvernement sur cet amen-
dement, mais ensuite il attaqua la

——armrau

 7POUR LUI UNE-NOUVEAUTÉ|

 

Un jeune homme “de 19 ans arrive du pays od l'autolocomotion n'est

l'arrivée fut: “Puis-Je voir l’une des
locomotives géantes du Canadian
National? La réponse était facile et
le jeune Spencer fut conduit immé-
diatement à la gare Bonaventure où
il passa plusieurs minutes à exami-
ner une locomotive de la série 6100,
l’une des plus grosses au monde. Le
trajet des quais à la gare il le fit, à
l'aller en automobile et au retour en
tramway afin qu’il puisse goûter sans
retard au moins deux sensations neu-
ves pour lui.
Le jeune homme est accompagté

au Canada par son frère Arnold qui,
lui, à déjà vu New-York, mais dont
c'est le premier voyage au Canada.
Tous deux resteront quelques semai-
nes à Montréal avant de retourner
aux Antilles,

 

Le procès de

J. Ballantyne
 

LE SOUS-MINISTRE DU TRAVAIL
SUSPENDU D'ONTARIO, SUBIRA
SON PROCES LE 12 NOVEMBRE.

 

TORONTO, 4. (P.C.)—James H.-H.
Ballantyne, sous-ministre du travail
d'Ontario, suspendu, subira son pro-
cès devant le juge Dentan le 12 no-
vembre sans jury. Il a comparu hier
cn cour de police pour Yépondre à
une accusation d’avoir volé une robe
évaluée à quinze dollars.

  

 

politique du gouvernement sur le’
chômage comme étant faible et inef-
fective. \

Certains prétendent que les libé-
raux, en général, s’abstiendront del
voter, tandis qu'un petit nombre d’en-
tre eux s’uniront aux conservateurs.
Une telle attitude mettra le sort du
gouvernement dans les mains de
l'aile gauche du parti travallliste,
laquelle, dit-on, votera avec le gou-
vernement ou s'abstiendra de voter.

D'une afçon générale, on dit que
libéraux et conservateurs ne veulent
pas maintenant des élections géné-| Flo-Nord), $30.05.
rales. Actuellement, en effet, les cof-| La paroisse de Belle-Rivière, (com-
fres de chaque parti sont vides, La té d’Essex), écrti “avec les meilleurs
conférence indoue s'en vient; les’ S0Uhaits pour le succès de votre belle
conservateurs ont leurs propres dif- Oeuvre”, $25.00.
ficultés avec les croisés du commer-| La paroisse de Coniston (Nouvel-
ce impérial. Ontario), $25.00.

La conduite du parti lih‘ral prête! La paroisse de Chapleau, (Ontario-
à la spéculation. Le “Daily Herald” Nord), $20.00.

Suite à la dernière page Les Unions Nationales Catholiques

eet 0 du diocèse d’Ottawa, $5.00.

VISITE ROYALE

LA JOURNÉE

Le “personnel de l'archevêché”
d'Ottawa offre à l'Association une
généreuse souscription, $200.00.

La paroises de Kapuskasing, (On-
tario-Nord,) $100.00.
La paroisse de Gogama, (Ontario-

Nord), $50.00.

La paroisse de Moonbeam, (Onta-

 

 
  

DE L'ASSOCIATION
recetteDee Jean

“naux, du diocèse d'Ottawa, ne peu-
“vent laisser passer la “Journée de
“l'Association” sans venir vous dire
“leur sentiment d’admiration à son
“endroit. Nous connaissons trop les
“luttes que vous avez eues à subir et
“les difficultés que vous avez eues à
“traverser avant les victoires rem-
“portées, pour nous taire en la cir-
“constance.
“Le Conseil Ceniral, à son assem-

“b'ée régulière, tenue à la ‘Bourse
“du Travail” mercredi dernier, a rap-
“pelé ce glorieux anniversaire, et a
“voté des félicitations et des voeux de
“bonheur et de fuccès à l'Association.
“Les Syndiqués Catholiques de ce
“diocèse, tiennent à vous dire- com-
‘’bien ils sont avec vous de coeur et

“d'esprit, et combien ils reconnais-
“sent le mérite de votre organisa-
“tion, qui a sauvé Ja langue et la foi.
“des petits Canadiens français de
“1'Ontario.” -
 

Elles écrivent à l'Association une

EN BULGARIE
 — 

 

lettre très touchante.
Nous en donnons des extraits:
“Les Syndicats Catholiques Natlo-

LE ROI ET LA REINE D'ITALIE
RENDR.IENT VISITE EN MARS
OU EN AVRI". AUX SOUVERAINS
DE BULGARIE.

ROME, 4. (P.A.) — Le cotrespon-
dant à Sofia du Piccolo dit aujour-
hui dans une dépêche qu'on croit
en cette ville que le roi et la reine
d'Italie rendront visite au tsar Boris
et à la reine Ioanna mars ou
avril. Ils arriveralent 3 Varna sir
le yacht royal Savoie, escortés de
vaisseaux de guerre. On croit qu’ils
demeureront une semaine en Bulga-

Trois lieutenants -

devront être

 

land do Saskatchewan dont le

 
 

Trois lieutenants gouverneurs devront être remplacés bien-

tôt. Ce sont les henorables Egbert d'Aiberta, Tory de Ia Nouvelle.
Ecosse, dont les termes d'office sont actuellement expirés, et New-

mentionne encore aucun nom comme remplaçant des honorables
Egbert et Newland mals on smggère celui du député Black de Ha.

gouverneurs

remplacés bientot

terme expirera bientôt. On De

  
 =pasutene  rie. RL

lifaex comme futur lieutenant gouverneur de ia Nouvelle-Ecosse.

—_
ram  race

   
“.2 chef socialiste national allemand

(fraciste) STOEHR, du Reichstag,
Clu premier vice-président de ce
r>rlement, lors de sa convecation

récente, aprés les élections géné-
rales,
—_—

We Sans travail de .

Sudbury, Ontario
 

ILS MENACAIENT HIER DE FAI-
RE UNE MANIFESTATION, QUI
N'A PAS EU LIEU NDANT.
DES MESURES ONT ETE PRISER
EN CONSEQUENCE.
 

SUDBURY, Ont., 4. (P.C.) — Une
manifestation que menaçaient de fai-
re les sans travail de l'endroit n’a
pas eu lieu hier soir. A une assem-
blée ici hier après-midi, les chefs du
parti communiste ont. exhorté envi-
ron trois cents hommes et femmes à
former une union de sans travail. On
aavait l'intention, croit-on, de faire
une parade et de marcher hier soir
vers l’hôtel de ville, afin de faire
certaines demandes au conseil. Crai-
gnant une répétition des événements
de Port-Arthur, les autorités ont pris
des préceutions. Un certain nombre
de constables spéciaux ont été asser-
mentés et d'autres mesures prises. La
police a fait la patrouille dans les
rues. Il est possible qu’on tente de

faire une manifestation aujourd’hui.
_—————

Belle réception
EY,: à M.Venizelos

LE PREMIER MINISTRE DE GRE-
CE EST L'OBJE: D'UNE GRANDE
RECEPTION DE LA PART DES
ATHENIENS.

ATHENES, Grèce, 4. (P.A.) — Les
| Athéniens ont fait aujourd'hui une
; grande réception au premier ministre
Venizelos, qui à parlé à une assem-
blée des résultats de sa visite à An-
gora, capitale de la Turgnie. Il cons
damna fortement le soi-disant com-
plot du général Pangalos et d'autres
pour renverser le gouvernement en
son absence, et déclara qu'il était
maintenant impossible que ce com-
plot réussit. Le premier ministre
ajouta que rien ne sépare plus main-
tenant les populations grecques et
turque, étant donné que toutes deux
ont accepté leurs frontières.
ene

 

 

Ces allégations

non prouvées

 

LE JUGE DEMERS, DE MONTREAL,
REJETTE UNE. ACTION PRISE
DANS UNE ACCUSATION DE
CONTREBANDE, DONNANT POUR
RAISON QUE LA POURSUITE
N'A PAS PROUVE LES ALLEGA-
TIONS ESSENTIELLES. .

MONTREAL, 4. (P.C) — Le juge
Mercier, a rejeté hier en Cour Supé-
rieure une action de $55,321.50 contre
Alfred Bissonnette, homme d'affaires
de la ligne Derby, Vermont et Rock
Island, Québec, accusé de contreban-
de. L'accusation fut portée par R.-W.
Bradner, agissant pour le receveur
général du Canada, à la suitede l'en-
quête des douanes. Le juge déclar
que la poursuite n'avait pas prouvé
les allégations essentielles. :

 

rer
DISPARU DE TORONTO

TORONTO, 4. (P.C.) — James-E.
Huteson est disparu de Toronto de-
puis le 24 octobre, jour où le ministé-
re du procureur général prit une ac-
tion contre la pratique de sa com-
pagnie de vendre des immeubles
d'après le système ‘lunch & lecture”.
Le juge Kelly a appris la nouvelle
hier aprés-midl de J.-S. Sedgewick,
avocat du ministère du procureur gé-
néral. M. Sedgewick demandait a
juge une injonction permanente afin
d'empêcher is compagnie Huteson de
vendre des immeubles d'après ce sys
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est moins grande que
la dépression de 1921
 

M. H.-C. Hudson, surin-
tendant général pour l'On-
tario du service d'emploi
du Canada.—Les statisti-
ques révéleraient qu’il y
à moins de chômage’ en
Canada aujourd’hui qu'en
1921.

ENCOURAGEMENT
TORONTO, 4—(P.C.) La crise ac-

tuelle de chômage, contrairement à
l'opinion générale, n'est pas si pro-
noncée que celle de la dernière dé-
pression, en 1921, et les hommes et
les femmes sans travail voient venir
l'hiver avec moins d'appréhension que
ne le faisaient ceux de novembre d'il
y a neuf ans. Telle est la déclaration
faite aujourd'hui à la Presse cana-
dienne H.-C. Hudson, surintendant
général pour 1'Ontarfo du service
d'emploi du Canada. Les statistiques
sur l'emploi, dit-il, et d'autres don-
nées sur les conditions industrielles
indiquent qu'il y a moins de chômage
en Canada aujourd’hui qu’en 1921.
Toutefois, la caractéristique de la
présente situation est cette attention
publique sans exemple qu'on accorde
À la situation des sans travail. Les
programmes de secours aux chômeurs
des administrations provinciales et
municipales et l'encouragement du
gouvernement fédéral sont beaucoup
plus grands qu'autrefois. et ii en est
de même de l'intérêt et de la coopé-
ration du public. Cette attitude
sympathique et l'intérêt manifesté
par les gouvernements, les journaux
et le public en général ont contribué
À encourager les sans travail et à
leur faire comprendre que tout est
mis en oeuvre pour leur procurer de
l'emploi leur permettant de se tenir
à flots jusqu'au retour des conditions
normales.
M, Hudson insiste sur l'importance

des travaux des services d'emploi pu-
blic en de pareilles circonstances,
faisant remarquer que les Canadiens
doivent manifester leur reconnals-
sance de cb que le Canada ait fait des
progrès suffisants pour posséder un
service d'emploi gouvernemental d'un
océan à l'autre. Il y a, dit-il, aux
“itats-Unis plusieurs chefs influents
qui croient que le problème du chô-
mage serait beaucoup moins grave si
le travail était organisé comme il

l'est en Canada. >

 

 

etre le moral ‘des sans travail oa-
nadiens et de ceux des Etats-Unis,
lequel se manifecte dans leur con-
duitee Aux Etats-Unis, il y a eu
l'an dernier des émeutes et des ma-
nifestations de la part de sans tra-
vail, tandis qu'en Canada de telles
Evénements ont été rares. M. Hud-
son attribue cette différence au fait
qu'en Canada les sans travail, basés
sur leur expérience, ont foi au ser-
vice d‘emploi du gouvernement, tan-;
dis qu'aux Etats-Unis les travaux im-
portants sont surtout laissés au soin
d'agences d’emploi privées, qui ne
s'intéressent AUX sans travail que
quand il y a des positions À remplir.
Les bénéfices d'un service d'em-

ploi public sont visibles en tout
temps, cortinue M. Hudson, mais ’s
sont beaucoup plus appréclables lors-
que l'emploi est rare.
M. Hudson termine en remerciant

la. presse et le public de leur appul.
er

L’ÉQUIPAGE A
. PU ÊTRE SAUVÉ

M. Hudsonbefcr Wh trmtraste ?

o>

C'est du moins l'opinion de 1
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MOIS DES MORTS

ABBE DE VELLUNE: Heures

tristesses et d'espérances.
Entretiens remarquables, tout au-

tant par la richesse de style et d'i-
maginations que par les pensées éle-
vées, sur la vie et sur la douleur.
Au comptoir, 75 sous; par poste, 80

sous.

de

C. BELMON: Le Purgatoire.
Dans-cet opuscule est 4aondensé

tout ce qu'un catholique doit savoi:
sur le purgatoire.
Au comptoir, 15 sous; par poste, 17

sous,
». #e =»

SAINT AUGUSTIN: Traité de la vie
heureuse.

Traduction at annotation du R. P.
de Boisieu, O.P.
Au comptoir, 25 sous; par poste,

28 sous. :

e e °

Mgr BAUNARD: Le vieillard.
La vieillesse est décrite ordinaire-

ment comme une pente que l’on des-
cend. C’est da vérité pour celui qui
n'a pas la foi. Mais pour celui qui la
possède, la vieillesse n’est pas une
descente, mais une montée mêlée de
joie et de tristesse, qui se termine
dans le bonheur éternel. C’est l'im-
pression que nous laissera ce livre
composé par un octogénaire, dans le-
quel il enferma ses impressions sur
les objets et les questions importan-
tes d'ordre religieux ou moral qui in-
fluèrent le plus sur la direction de
l'esprit et la vie de son siècle.
Au comptoir, $1.50; par poste, $1.65.

° * *

Les personnes pieuses qui d'esprit
et de fait s'unissent à l'Eglise, of-
frant des prières spéciales pour les
morts pendant le mois de novembre,
trouveront de quoi alimenter leur
piété en s'adressant à notre Service
de librairie.
Chemin de Ia croix pour les Ames

du Purgatoire, 10 sous, 13 sous par la
poste.

Les Elus se reconnaîtront au ciel,
par Mgr Méric, 25 sous et 28 par la
poste.
Nos Morts, par Mgr Chollet, ar-

chevêque de Cambrai, 75 sous, et 80
par la poste.
L'Holocauste, par’ le ®; G. Foch.

S. J, frère du maréchal, 25 sous et
28 par la poste.
Nouvelle Vie des Saints, par Jouve.

4 volumes à 90 sous, l'ex. Aubaine à
$3.00 et $3.25 franco.
La Sainte Messe pour les âmes du

Purgatoire, 10 sous, 13 sous par la
poste.

Mois des âmes, de Bidon, 4) sous,
44 sous par la poste.
L'Amour et la Mort, de Victor

Pourcel, 75 sous, 80 par la poste.
La prière pour les défunts. par

l’abbé Molien, 65 sous, 70 par la/pos-
te.

* . «

LIVRES D'ACTUALITE

A la suite des très belles conféren-
ces de M. Gilson, notre Librairie of-'
fre à ses clients les quatre ouvrages
suivants, bien propres & nous faire
entrer dans le mystère de l'âme au-
gustinienne:

Saint Augustin, par Louis Ber-
trand, 75 sous, 80 par la poste.
L'Ame de Saint Augustin, de Guil-

tier, mé.ae prix.
Autour de 8. Augustin, par Ber-

trand, méme prix.
Sainte Monique, par Mgr Bougaud. LE “SEIYO MARU” EST DE-

SEMPARE AU LARGE DE!
SEATTLE. :

im i

SEATTLE, Wash, 4
annonce a"“jourd’hui que les 40 hom-
mes de l'équipage du fréteur Japo-
nais Seiyo Maru avaient été sauvés
par le vapeur japonais Shiraha Ma-
ru, mais on a aucune nouvelle sur le
sort du bateau désemiparé.
Le Seiyo Maru envoya un appel

de secours de bonne heure dimanche.
Il donnait la position suivante: sud-
ouest des îles Aléoutiennes. Des
rapports par sans fil disalent que le
bateau sombrait.

C'est hier soir que des dépêches
annoncèrent que le Shiraha Maru
avait sauvé l'équipage de ce navire
en détresse. On ne donnait pas plus
de détail.
Le Selyo Maru était un bateau en

acier de 6,550 tonnes. II se dirigeait
sur Portland, Orégon, et venait
d'Yolohama. Le bateau California
qui se trouvait dans les parages du
Seiyo Maru envoya les appels de
secours, après s'être rendu à son

(P. A.)—On |

même prix.

POUR LE PASSAGE DU
R. P. GILLET .

Une note très au point marquait
dans l'un de nos derniers numéros
que le Révérendissime Père M.-8, Gil-
let est aussi grand écrivain que grand
orateur et grand  ascète. L'oeil à
tout, l’éminert dominicain s'est in-
téressé particulièrement à la jeunes-
se. Aussi est-ce avec un plaisir bien
spécial que nous offrons aux parents
et aux chargés de l'éducation le très
bel ouvrage suivant: La Vitrilité chré-
tienne, 75 sous, 80 sous par la poste.

ADRESSE LOCALE: No 370 rue
Dalhousie, Ottawa. Tél. Rideau 516.
ADRESSE POSTALÉ : La Libra»

rie du “Droit”, case postale 554, Ot-
tawa. Ontario.

eee oe mami, ve secours, mais il ne put rien faire
autre chose à cause de la mer en.
furie. !
SAN FRANCISCO, 4. (P. A)—Le!

vapeur California a cablé aujour- !
d'hui que le fréteur japonais Selyol
Maru s'en allait à la dérive dans la |
situation d’un navire qui va sombrer.|
T1 donnait la position suivante du
bateau: 49.20 nord, 117.20 est, ou sud-
ouest des îles Aléoutiennes.
rer

‘LA CELEBRATION
DE L’ARMISTICE
MUSSOLINI ET D'AUTRES PER-
SONNAGES DE MARQUE ASSIS-
TENT A ROME A UNE MESSE
CELEBREE A L'OCCASION DE
L'ANNIVERSAIRE DE L'ARMIS-
TICE.

ROME, 4. (P.A.)—Le premier mi-
nistre Mussolini, tous les membres du
cabinet et le duc de Bergame, repré-
sentant du roi, ont assisté ce matin
à une messe, à l'égilse de Ête-Marie-

des-Anges, à l’occasion de la célévra-
tion de l’armistice. La messe fut ré-
lébrée par Mer Bartolomasi, chape-
lain royal, non loin du tombeau du
maréchal Diaa Le Duce & ensuite
déposé une couronne sur la tombe du
soldat inconnu d'Italie.
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TORONTO, 4. — Une dépression
assez profonde (29.47 pouces à Not-
tingham) se concentre dans les dé-
troits de l’'Hudson. Une autre de
moindre intensité s'étend au aud-
ouest jusqu'au lac Supérieur. On sai-
gnale une tempête d'intensité crois-
sante près du cap Hatteras. La pres-
sion est élevée dans les Provinces
Maritimes dans Terre-Neuve et aussi
dans l'ouest ou le temps est plus
froid. Il fait beau et relativement
doux À l'est des Grands Lacs.

Pronostics: Vallée de l'Outaouais
et Haut-Saint-Laurent. Beau et
doux; demain, forts vents et pluie.
Maximum heer . . .. .. , 52
Minimum durant la nuit . . 26
A 8 heures ce matin: Prince Ru-

pert, 38; Vietoria, 46; Kamloops, 42;
Edmonton, 20; rrinca Albert, 22;
Winnipeg, 36; Sault Ste-Merie, 40;
Toronto, 35; Kingston, 42, Ottawa,
28: Montréal, 34; Québec, 30; 8t-
Jeun, N.-B., 36; HaHi!sx, 04; St-Jean,
T.-N., 40; Détroit, 38: New-York, 46:
Charlottetown, 42; Moncton, 28.



4 _lendt Starnes.

  

 

- Leurs Majestés le Roi et la Reine
d'Angleetrre ont donné un diner, su

Palais do Buckingham, pou les dé-
légués venus des Dominions et res

Indes pour la Conférence Impériale.

Parmi les canadiens présents, on re-

marquait: l'honorable R. B. Bennett

et Mlle Mildred Bennett, l'honorable

et Mme Hugh Guthrie, l'honorable

et Mme H. H. Stevens, l'honorable

et Mme Maurice Dupré et M. Lucien

Pacaud,

ence “lo gouverneurLeurs Excellences, -

général et la vicomtesse Willingdon

ont lancé des invitations, pour un

bal qui sera donné à Rideau-Hall, le

vendredi, 14 novembre.
° ° . ;

Sir Charles et lady Fitzpatrick qui

ont passé la semaine dernière en

ville, les hôtes, de l'honorable juge

et de Mme L. Arthur Cannon sont

retournés à Québec.
» + +

Mls Lucile Labelle, de Montréal,

est l'invitée de sa tante, Mme Cort-

- »

L'honorable et Mme C. H. Cahan

sont attendus d'Zurope, le 9 novem-

bre.

arnet M       
32506

ond
OSS59555

=
M. BE. ©. Mieville, secrétaire partl-

culier de Son Excellence le Gouver-
neur-Général, e. Mme Mieville sont
partis ces jours derniers, pour l’An-
gleterre, où il passero:.. quelques se-
maines

ee
Sir George et lady Perley ont reçu

à déjeuner samedi, en l'honneur de
l'honorable es de Mme William Phil-
-ps.

cs & ©

M. et Mme Arthur Décary, de
Montréal, s'embarqueront en décem-
bre pour un voyage en Francs et eh

‘Italie.
° ° LS

On annonce poux fe 10 novembre
“rechain, le mariage de Mlle Cécile
Bergeron, fille de Mme G. A. Berge-
ron, de Québec, avee M. Emilien
Fiuet, fils de M. et de Mme J. W.
Fluet, aussi de Québec.

LA »

M. Peter Casey a passé une quin-
,zaine aux Trois-Rivières.

e . .

Mlle Aline Langlais, de Kamouras-
ka, est en promenade A Montréal et
Ottawa.

. * *

OOUTURE-PELLETIER e ® -

M. Georges Morisset, gérant-géné-

ral de l'Exposition de Québec, était

de passage à Ottawa, ces jours der-

niers, l'invité de M. et de Mme Mau-

La semaine dernière fut célébré en
l'église du Christ Roi, de Lévis, par
M. l'abbé J. J. Hunt, de St-Jean, le

mariage de Mlle Annette Couture,
fille de M. F. X. Couture, avec M. rice Morisset.

e *

Mlle Germaine Lefebvre passe

quelque temps à Montréal.
- ° .

M. st Mme Gustave Emond sont

retournés à Franklin, Qué. la se-’

mainc dernière, après avoir passé!
quelque temps en ville, les hôtes de;

leurs parents, M. et Mme Gustave)

Emond.
a . LA |

Mme PF. . .. Lemieux est partie pour|
Québec, où elle passera ln saison!
d'hiver, dans sa famille.

LJ + .

M. et Mme Paul Rion et leur fil-
lette, Susanne, de Montréal, se sont
embarqués à New-York, à bord du|
“Majestic”, pour un séjour de plu-,
sieurs mois, en Buisse. i

>

Mme Robert forks est revenue de
Winnipeg, où elle était l'invitée de
sn fille, Mme James C Berg. |

e
1

M. Maurice Campeau passe quel-
ques semaines à Crysler, ont. ;

* *

M. Jean Richard, fils de M, et de
Mme J. O. Richard est parti pour
Montréal, où il habitera désormais. '

Mille Lucile Labelle a regu 4 l'heure
du thé, dimanche, chez sa tante,'
Mme C. Starnes, en l'honneur de
Mme Yves Lamontagne,

- . »

Miles Lillian Moreland et Alice
Basken sont parties pour New-York,

où elle séjourneront quelque temps.
» . +

Mme D'Arcy MacMahon a reçu au
bridge, en l'honneur de Mme A. J.
Christis qui doit partir prochaine-
ment, pour la Californie.
vtr

: letier, La mariée accompagnée de .on
Ernest Pelletier, fils de Mme A. Pel-

père, portait une robe de georgette
pêche, et un chapeau de velours noir; |
son bouquet se composait de roses-
thé et de muguet. Le docteur Luc
Pelletier, de Thetford, servait de té-
moin à son frère. Pendant la messe,
-le programme musical fut exéouté
par Mile Louise Bernard, M. Edouard
Perrault et M. et Mme J. A. E. Mar-

tinéau. M. P. E. Lecourt était à l'or-
gue. Après la cérémonie, 1! y eut r4-
ception à la demeure de M. et de
Mme Couture. Les nouveaux époux
partirent ensuite, pour Montréal et
autres villes canadiennes. Mme Pel-
letier portait alors une robe verte, un
chapeau et un manteau de même ton
garni de fourrure.

. & +

AVIB.—Toutes nouvelles concer-
nant le Carnet Mondain, pourront se
tommuniquer par téléphone, le soir
de 7 à 8 heures, à R. 2184 cu par
écrit à Case Postale. 554. Le Droit,

rtclose

Médaille d’or aux
Exhibits Canadiens

Les exibits canadiens à Yexposi-
tion des foyers idéals tenue a Edin-
burg, Ecosse, a mérité la médallle
d'or pour gon excellence générale.
Un câblogramme reçu aujourd'hui
par le ministère du commerce an-
nonce que l'exibit candien a rempor-
té la médaille en dépit d'une concur
rence très serrée de la part de plus
d'une centaine de particuliers et des;
autres dominions. :

L'exibit canadien a été préparé par,
la Commission des exibits du gouver-
nement sous la direction du commis
fafre J.-C. Turcotte. La médaille a été
présentée par la comtesse Haig,

 

  

   

  

 

  

  

en vous
Sunset?

Les teintur

Donnez unenouvelle apparen-
ce à vos vêtements défraîchis,

ries et vêtements
leur donnent une
tures Sunset peuvent êtreProduire toute tefnte désirée.

    

 

servant des teihtures

es Bunset rénovent les drape-
vieux et défrafchis
riche teinte. Les Tetn- |

combinées pour

 

        

   En affiliation avec le

Départs r
giatures d'hiver de l'Inde

Groupes de 1'Ouoet

(Toutes leu troie
semaines),

que), et
retourna
fusqu'à

onde du
Limitée,

= ee

Indes Occidentales
NOUVEAU SERVICE DE PASSAGERS

PAR LA

Marine Marchands du Gouvernement Ounadien Limitée
Canadien ;

lier de Halifax pour les fameuses villé-

quebots splendidement aménagés, of 3

des voyages sur l’ecéan, et à des prix modiques.

Départ pour Halif ux Bermudes, St. Kitts,

les ovine Antigua. Montgerrat, Domintea,

eronpes de YEst St Lucia arbadoss St-Vinoenx, rona»
de, Trinidad et rgetown, Demerara,

{meusuellement) retournant ensuivant la même route

Départ ' t-Jean.
TE peuins fusqu'aux Bsrmudes, Nae-

sau (lies Bahama),Kingston (Jamal.

Détails de tout agent du Nations! Gangé net
e

dedeGouvernement Canadien
rue Saint-Jacques.
entréal,

National

 

        
  

      
      

        

      
       

       

    
 

  

Occidentale anglaise. Pa-
offrant tout lé luxe

i nduras anglaise)

nerepuivant la mime FOUL
Halifax.

karine  

3ème réunion du

Cercle Ozanam
L'assemblée s'ouvre par la privre

habituelle suivie de l'appel des mem-
bres Le Secrétaire ilt ensuite le pro-
cès-verbual de la dernière assemblée
qui est adopté par M. Æ. Boyer et ve-
condé par M. A. Gravel. Le Prési-
dent con. e d'habitude nous sert un
p- t bijou littéraire dan. lequel il
annonce le programme des assem-
blées pour l'année. Les dignitaires re-
mercient en termes délicats les mem-
bres ds leur avoir confié une charge:
tous promettent de faire leur devoir.
M. Raymond Labarge nous donne
ensuite les chroniques académicien-
nes. Ce membre nous intéresse Vive-
ment par son bon travail. Nousarri-
vons ensuite au numéro principal de
cette assemblée: la lecture de la
constitution afin de la reviser ou de
la compléter. M. R. Lalande est char-
gé ‘de ce travail. Les membres ac-
ceptent la constitution telle que lue.
Le frère Rembert et quelques mem-
bres sont obligés de s'absenter pour
aller faire lea frais de la musicae
à la convention régionale de l'A. ©.
J. C. Viennent ensuite les actualités
françaises par M. A Gravel, Ce tra-
vail est bien préparé et ne manque
pas de nous captiver. Nous passons
alors aux interpellations et remar-
ques générales des membres M. R.
Labarge, ayant été oublié dans les
remerclements des dignitaires, se lève
et se tire d'affuire habilement. M. A.
Kingsley suggère que le Cercic Achète
un cahier dans lequel tous les mem-
hres oonserveralent leur chroniques.
De cette façon le bibliothécaire pour-
railt avoir un record de toutes les

 

: chroniques qui se donnent au Cercle.
M. Labarge possédant le cahier dont
M. Kingsley voulait parler, en fait
won au Cercle sur demande du Pré-
sident. M. M. St-Jean suggère d'en-
voyer une lettre de félicitations au
Cercle Reboul en l'honneur de son
10ème annfversaire. Ce Cercle comp-
te plusieurs anciens membres du Cer-
cle Osanam, (ou plusieurs anciens de
l'Académie). Le Président nous ap-
prend que le Secrétaire-Correspon-
dant a transmis les regrets du Cercle
à M. A. Turpin qui a démissionné.
Sur proposition de M. A. Kingsley
secondé par M. A. Handy, M. Turpin
devient membre honoraire du Cercle.
M. A. Kingsley nous Apprend gra-
cleusement que le cadre dans lequel
les noms des membres du Cercle
Ozanam doivent être inscrits, est
commencé. II demande également
que le Comité d'organisation présen-
te un rapport de l'organisation de
la Sainte-Catherine à la prochaine
assemblée. M. Guay nous lit alors les
actualités anglaises. Le Président fait
la distribution des travaux et l'ajour-
nement est proposé par M. J. La-
pointe et secondé par M. Albert Han-
dy.

Georges DORVAL.
Secrétaire-archiviste.

——ptmen

Il est victime

d’une hémorragie
——

diens, dans la salle Jasper du Château-Laurier.
tunat Champagne, deuxième ténor;

ps — =

iville Belleau, basse; assis, M.     
{de la police provinciale, a eu son pro-
ces. Jl a été trouvé coupable.
Le juge Garrow présidait.

F.F.C.F.

La Fédération des Femmes Cana-
diennes Françaises donnera un con-
cert sous la direction de Mme Zeno-
phile Bonneville. jeudi le 13 novem-
bre à l’école de ia nativité. La dan-
ce terminera le programme. Prix
d'entrée 35e.

Mlle Françoise Deschambeuit, de

Ste-Thérèse, est cn promenade chez
M. Arthur Paré, rue Baldwin.

Le comité des débats et conféren-
ces de la St-Jean-Baptiste repren-

 

   

 

  
M. JACK ARRON, marchand bien
connu de la Capitale, qui ee pré-;
sentera comme échevin du quar-
tier Dalhousie aux prochatnes élec-
tions municipales au mois de dé-
cembre prochai 

UN PENSIONNAIRE DE LA RUE
GEORGE EST TRANSPORTE,
D'URGENCE A L’HOPITAL. |

Jerry Cavanagh, célibataire age |
d'une cinquantaine d'années, a été
victime d'une hémoragie À sa maison
de pension, 83, Gcorge, Il fut trans-
porté dans ,uu état assez nrôétaire à
l'hôpital de lun rue Water où il reçut
les soins nérersaires. Lès nutorités
de l'hôpital nous apprennent que
I'état de M. Cavanagh s'est amélloré
depuis son arrivée à l'hôpital,
Un prêtre n été appelé sur lua lieux

de même que les autorités ds la pñ-
lice qui firant transporter le malheu-
reux À l'hôpital.      

Les Maux de Dos
sont l'indice de troubles rénaux. Les
rapid 8 procurent un soulagement
rapide et permanent parce qu'e
agusent directement, mais avec dou-

 

 

 

Pasteuriss, Nutritif,
Téléphone: QUKEN 1188

 

 

  

 
 

“Pour ne pas Oublier”
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LISEZ.LES |

nie.

8. Plus clle distribue de co
rant électrique, moins

4. Ble

ce Électrique.
8

tion des taux.

les prix,
On
des dac taux actuels.
Bien qu'appartenant À

7

° un sou aux contribuable:

10.

mais 1} aide anssl les a
tres.

M, vous désires d'autres ) 

1. C'est votre propre compa.

2. A titre de contribuable —
vous êtes un actionnaire.

en coûte au consommateur,
présente une bonne

concurrence dans le servi-

Xlle prévient l'augmenta-

Elle a forcé À plusieurs
reprises un rabais dans

uf doit surtout lo fait

ville, elle n'a jamais coûté

L'établissement à payé lea
intérêts sur les obligations
ot a érigé un fonds d'amors
tissement pour les solder,
Le consommateur da cou
rant Hydro-Flectrique nom
seulement s'aide lui-même,

formations ~~ téléphonez-nous,

tées comme des faits,

i Tout le monde dans 1a ville

dent pas compte que ce se

cela.

la

" gnements.

uv

me  109, rue Bank
 

i——

T_T

      

A mémoire humaine oublie vn
Plusieurs choses sont accey

l'on se demande le *‘pourquoi’’

Electrique appartient à la ville. Plusicurs ne se ren.

devraient partant l’encourager.

En conséquence, voici” dix petites déclarations de
faits que vous devriez lire. Songes maintenant à

Téléphonez-nous pour avoir de plus amples rensoi-

Commission Hydroélectrique
d'Ottawa

 

sans que

sait que le Scr..u Hydro

rvice est le lour et qu’ils
ses

Téléphone: T13 Queun
 nersasin——og

motte,05
nara.
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M. JACK ARRON
DANS OTTAWA

Jack Arron, un de nos plus po-

pulaires jeunes hommes d’affaires
de la Capitale et‘ marchand bien
connu de la rue Dalhousie a défi-
nitivement annocé qu’il sera candi-
dat à l’échevinat aux prochaines
élections municipales pour la vilie

d'Ottawa, dans le quartier Dalhou-
sie. Un grand nombre de résidents
de cette partie de la ville lui ont
demandé de se présenter. Il demeu-
re dans le quartier Dalhousie de-
puis plusieurs années.

M. Arfron est l’ami des vétérans
de la Grande Guerre, ayant lui mé-
me à son Crédit plusieurs décora-
tions militaires qu’i}+ gagnées sur
le front de I'Ouest et avec les Royal
Fusiliers au cours de la campagne
britannique dans l'Est.

Il est aussi un membre actif de
la troisième compagnie des Ingé-
nieurs Canadiens.

M. Arron a toujours été très in-
téressé dans les affaires municipa-
les et il serait une bonne acqulsi-
tion au conseil municipal,

Dn

NOUVELLES
DE CORNWALL

31 octobre, 1930.
Le Docteur et Mme Hurteau sont

revenus hier d'un voyage à Ottawa
où 1la ont passés quelques jours,
M, le curé McDonald ralt sa visite

de paroisse, annuelle. Ils parait très
satisfait de l'acceull de ses parois-
siens,
M. Edodard Marieau est revenu

 

terviwé par notre représentant à son
retour, il a montré un chevreuil de
160 lbs.

CHEZ NOS DENTISTES
Le Docteur Courville, qui avait son

bureau au no 8 Marlborough nord, a
déménagé au no 16 sur la même rue.
Il a maintenant un bureau tout neuf
et des plus modernes. Ls Docteur
pratique lc! depuis 6 ans 11 noun
pris d'avertir ses nombreux clients
qu’il est toujours À leur disposition
de 9 hres a. m. & 9 hres p. M. Jl aura
maintenant l'assistance d'une garde-

malade et d'un mécanicien dentiste,
Ie Docteur Bruno Rouleau, qui

avait soif bureau & Alexandria depuis
près de neuf ans, a déménagé ici a
Cornwali où il a ouvert un bureau au
no 215 rus Pitt. l.a résidence sc trou.
ve au no 62i rue Sherffielg coin Bald-

win,
Avant son départ, les citovens d'A-

lexandria lui ont fait une jolie soirée
et lui ont donné une bourse et un ma-
gnifique cadeau. ‘Quelques orateurs
ont exprimé leur regrets de le voir
partir et lui ont souhaité beaucoup
de succès. Les citoyens de Cornwall
souhaitent la bienvenue au Doctour
Rouleau et lui souhaite aussi du suc-
cès
Le Docteur Rouleau est le frère de

M. l'abbé Rouleau, ancien vicaire ict.
La Cour Suprême d'Ontarto, naz'-

ses de l'automne se tient au Palais

de justice de Corawall. cette semaine,

Mme Gertrude O'Neill a été tenue

responsable de la mort de son cnfant
trouvé noyé dans une ouve d'eau, le
2 juillet dernier, quelques instants

Après sa naissance.
Ls juré n'a pu s'entendre sur la

décision à rendre dans lc procès de
Louisa Jocku indien. acnusé du meur-
tre d'Ernest Gatien. Le deuxième
brocès sera tenu aux prochaines as-
sises at Jocko pera retenu en prison

durant ce temps.
Jacobs, \ndien, accusé d'avoir bat- tu aveo une rame Wilfrid Fertrand

IN ’ Li

d'une partie de chasse À Preston. In-!

 
Les *Troubadours de Bytown'’ qui furent encore cette année la grande attraction du Festival de la

Chanson du Terroir À Québec, chanteront mercredi prochain, 5 novembre, à Ia fête des auteurs cana-
De bout, de gauche à droite: Emile Boucher, ténor, For-

Lionel Daunais, baryton.  
dra ses activités en novembre et
promet une conférence au cours de
ce mois. ll est rumeur qu’un con-
férencier local de premier ordre sera
au programme., Donnons tout notre
appule À Ces sdirées tout À fait ins-
tructives en même temps que récré

atives,   
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L’enseignement de notre langue

prisé dans les écoles publiques

    

 

  

 

Les membres et les officiels du Pu-
blie Schoo! Board ont exprimé leur!

Sur’

 

Les memoves {éminins, Mme W, C.
Bullock ot Mlle M.-E Cowan sont

entière satisfaction dans les magni-i des plus enthousiastes, Mlle Cowan

fiques progrès accomplis dans l'en-

seignement du Français dans les

deux grades supéricures dez écoles pu-

bliques de la ville d'OtlowR. ;Æ COUTS se. Merveilleux résultat après

‘nrent inauqurés en ssptembre.

Heme weES ve

Yayo qn 4
;Radio-Concerts

i
HemLesAaTe

AUC NR
‘ ——— a

MARDI, 4 NOVLNLRE 1430

de 9 h. 4 10 bh. pm.

Mlle E Moonie, directrice
grammes de radio au Canaden Nai.o
nal, @ le plaisir d'annoncer aux audi-
teurs de langue Irangalse, la represen-
tation d'une opérette
“Les Noces de Jeannette”. Lus artistes
Qui seront entendus au cours de in ente
rée sont Mlle Lucienne Deirsnne, so-
prano, MM.
ryton et Geurges D'Aven, base.
chestre durant cette heure mus‘“nJe sora
sous la direction de M. Henri Mit:o.

L'HEURE PROVINCIALE

MARDI, LE ¢ NOVEMBRE
CKAC, Montréal—de 8 h. A 9 th p.m.

1—Piano:
“Gavotte variée” |

J. Phil. Rameau (1683-1764) :
M. Auguste Deacarries

2—Musique de chambre:
“Menust et Trio"
uatuor No. 31 . . . . ., M

Quatuor À cordes de l'Heure
Provinciale.

3—Piano:
“Rondo, Capriccloso A Mondelssohn

. Aguste Descarries.
4—Causerie:

Sujet: ‘La Bibliothèque sous l'ancien
régime” par M. A. Fauteux. conser-
vateur de la Bibliothèque St-Sulpice.

5—Musique de chambre:
a) Adagietto (l'Arléaienne) .
b) “Sarabande” . . . F. Blumenfeld

Le Quatuor & Cordes
3—Plano:

Impromptu en fa mineur
+ + + +. Gabriel Fauré

M. Auguste Descarries
T--Gavotte française . . Alfred Pochon

Le Quatuor À Cordes.

 ..

3—Piano:
Première ballade . . . Chopin

M. Auguste Descarries.
9—“Vivace* du Quatuor No 7 Haydn

Le Quatuor à Cordes de l'Heure
Provinoiale.

—

TICTEE

da Victor Maes!

Charles-Emile Brodeur, ha. -
L'ore ;

osart

Biret

! cite le cas d'un professeur de fran-
| ¢als qui put ae faire comprendre de
! ses élèves en leur parlant exclusive-
ment français pendant toute la cas

sul

semaines...

  

LATamMTaEle==\

| Mardi, 4 novembre

POSTES CANADIENS
ENRU—OTTAWA—600-500

des pro- ; 12:30 Studio (234 hres)
| 3.60 —Btudio (3
:30—-Btudio (134 hre)
2 00-8utdio (2 heures)

CKGOW— TORONTO—690-44.8
8,.-A-Orchestre.
8.15-—Programme Bcott Pump.
5.45--Musique en dinant.
:20-—Hrtrre exacte Oruen; Amos 'n’ An-

ay.
1.15-Borden Bagie Flights.

: 3.00--Ornhaestre.

|
i

|

i

!

es)

9.30—C. G. E. Vagabonds.
11.00Musique. :
11.20 - Qreheatre

ttes.

CKAC—MONTREAL-—T23-411 *
6.00—Nouveiles: bourse; pronos-

tics: sommalre du programme de
in soirée.

6.10—Récital d'orgue.
8.30—Programme Laberge-Chevalier.
7.00—Heure exacte (Bulova); causeris,
7.15—Orchestre.
8.00—L'heure provinolale.
9.00—Heurs du C. N, KR.
10.18--Orchestre.
11.00—Orchestre.
11,30—Orgue.

CFCF--MONTREAL-—291.3
8.U0—Hegure du crépuscule.
7.00—Bourse
7.15—Programme Fess-Oil Burner.
7.30--Concert d'orchestre.
8.30—Programme d'orchestre.
9.30—Orchestre:
10.30-—Heure exacte et ostios.

CKNC—TORONTO—SIT
5.00—Programme de musique.
5.40-—Nouvolles.
5.55Frogramme Barker's Bread
6.00— Heure exacte Longinss: pronosticn

de lan Belle Ewart.
WTIC-—HARTFORD—282.8

5.00-—-Heure Sunset.
6.00-—Oauserie.
6.15--Nouvelles; aport.
4.30--Brondway Favorites.

f.45—Hawallan Echoes.
 
 

Nouvelledu Magasin BRYSON-GRAHAN
 

Valeurs courantes de $35

pour Hommes et Jeunes Gens,

blés:

foncé et mélanges de fantaisie.

donnera une nouvelle paire.

Chics modèles de forme ajustée et d'ajus-

tement ample, comportant un splendide choix

Bien confectionnés de chinchilla anglais,

tweed anglais et canadien et du fameux tissu

Barrymore. Entièrement doublés ou semi-dou-

Styles Ulster et modèles guard avec demi-
ceinture. Dans les teintes de brun, marine, gris

Tallles 34 A 46.

En attrayante teinte lovat pile, moyen et foncé.
Pointures 10 à 11%. Spécial, la paire. .

EXTRA SPECIAL!

Paletots d’Hiver

$25
a $38.50.

Bas Anglais de Laine pour Hommes
Garantis ne pas percer durant deux mois.

Bas tricot deux brins. de qualité de choix, de pure laine Botany
en effets de deux teintes. Avec talons et bouts finement épissés.

Avec carte de laine À repriser à même, et chaque paire est vendue
avec une garantie d'au moins deux mois sans un trou ou l'on Vous

+1.00
Bryson-Graham — Au Rez-de-chaussés

 

Bonnets d’Aviation

pour Garcons et Filles

Bonnets de véritable cuir,
de bonne qualité, en le popu-
laire genre d'aviation. Chaude-
ment donblés, et munis de lu-
nettes.
vert, marine, brun et vert.
Deux aubaines extra apéciales

$1.65 * $1.95
Bryson-Graham — Rayon des

Vêtements pour Garçons

Au Rez-de-chaussée 
Dans lez teintes de tan,

Mitaines de Cuir
pour Garçons et Petits
Un assortiment de 600 paires

de mitaines de véritable peau
de cheval d’un seul morceau
avec poignet d'élastique, aursi
des mitaines de chevrette noir
et tan en atyle gantelet. Toutes
des mitaines chaudement dou-
blées de laine, de première |
qualité, d'un ajustement parfait
et durables. Pointures, petites,
moyennes gt grandes, $1 ,
Ia pare. .............. .

Gants de Laine pour Garçons. '
Le paire.

Bryson-Graham
Au Rez-de-chaussée  

Aubaines

de brun, vert, sable, bleu, noir et
largeur. Hpécial, la verge

*

 

sora présente aut Rayon Jes

Paris.

Mercredi — Démonstration des

PATRONS PARIS
| Morcredt, Mile Phélais, représentante spéciale des Patrons Paris

Spéciales en

Tissus Tout Lame
pour Robes et Manteaux

BROADCLOTH ANGLAIS TOUT LAINE
Broadcloth tout laine de quallté épaisse, d'un riche fini chiffon.

Dans les plus attravantes teintes de la saison, comportant les nuances
marine. 56 pouces de $2.95

Un chic tissu pour robes clau-

CREPE TOUT LAINE
Laine botany de qualitd de choix.

des de dames et enfants. Dans les teintes de vert, brun, fawn, bleu
pâle, marine et noir 36 pouces de largeur. Régutier $1.69. 79
Spécial, la verge . . Cee ee C

Bryson-Graham — Au Rez-de-chaussée

 

trons de HBryson-Greham. pour Hé
montrer ia facilité aver iaquelle jen Patrons Paris vous parmattront
de rerwoduire des Vêtements dessinés par lcs couturiers ifpul’s de |

    
EE Pa

 

 

 

 

 

chambres de bain.
sins bloqués et effets marbrés.

Ecoulement de

Tapisseries Tuiles Vernissées
Tapisseries tuiles vernissées de honne qualité, pour culsines ou

En attrayants dessins bloqués-et-fleuris, des-

Pour écouler, le rouleau simple .

Bordures pour assortir, la verge, 5c
Bryson-Graham — Rayon de la Tapisserie

. 25c

 

Services à Thé
Individuels pour la

“ Chambrede Malade
Chics servives comportant

une théiére, un sucrier, un
crémier, une tasse et plateau.
Orange lustré nvec gornitu-
ces noires. Sné lal, le service,

Bryson-Graham
Au Deuxième Etage   

Services à Déjeuner
Attrayants services à dé-

jeuner de 3. morceanuxX AVEC

plats dans :es plus récentes
formes. Un choix de Quatre
attrayants dessins fleuris en
chics combinaisons de coue
leurs. Réguller $7.95. Spécial,

le service,

$3.93
Bryson-Graham

Au Deuxième Etage   
fini souple, bonne qualité, en

attrayants dessins de diverseu

teintes. 86 pcs de largeur.

Spécial, la verge.... ....

leurs inaltérables au lavage.

de largeur.

Chics Tweeds Travel
mercerisé de
attrayantes

Toutes
Chics

Tweeds travel
bonne qualité, en
dispositions et teintes.
des teintes fnaltérables.
pour vêtements d'après-midi, de
rue et de bureaux. 36 pouces de

98c
largeur. Régulies $1.35.
Spécial, la verge..

Nappes à Déjeuner
de Toile Huitre

Nappes de “oile irlandaise de
quelité épainse, d'une ettrayante

confection, tointe ulitre avec

hordures dans les teintes de

vert, bleu et jaunc. Dimension

53 x 63 poures. $1
Spécial, enacune. ..

Garnitures de Tables
de Bridge

Nappe et 4 Serviettes
Attrayentes garnitures se

composant d'hne nappe de 36 x

26 pouces et de quatre serviettes

pour esanrtÿr. Faites de toile
huitre de bonne qualité, joliment

hrodées et finies avce borénres
ouriées À jour. Spé- $2.95
octal, la garniture. .

Bryson  

Flanellette durable
A PRIX SPECIAUX

Flanellette rayée. Flanellette |

'

29c |
f

Bryson-Graham — Au Rez-de-chaussée

Vente d’Attrayants Tissus Imprimés

La verge, 2Oc

les fameux tissus “Fruit of the Loom” et “S8hellina’ en cou-
Un bel assortiment d'attrayantes dis-

positions et fascinantes combinulfhons do couleur au choix.
Régulier jusqu'à 4bc.

 
-(1raham

Limitée
Augie des rues Sparks et O'Connor.

Flaneilette blanche. Flanellet-
te blanche, durable, d’un beau
fini souple. Appropriée aux vê-
tements pour enfants, robes de
nuit pour dumes, etc. 27 pouces
do largeur. Spécial,

3 verges 50c

Rég. jusqu’à
45c.

36 pcs
Spécial, la verge, 290.

Broadcloth de Oouleur .
Mercerisé

Broadcloth de coton merce-
risé de haut ton, marque Wabas-
sn, dans un choix des plus nou-
velles teintes fnaltérables au la-
vage. Approprié aux varsuses
temockz), sous-vêtements, robes
de maison, etc, 36 pouces de lar-
geur. Spécial, 29

Ccla verge........

 

 

Vente de

Toile Huitre
Tuile hultre ve bonne qua-

1ité en une belle texture fine
et d’un beau fini. Appropriée
à la confection des nappes à. f
thé, chemins, napper, ete. En
quatre largeurs. Prix comme
suit: 

Régu-

9%
36 pouces de largeur. Ré-

guller $1.35,

Kpécial, la verge... 79¢

i Rouse de largeur. Ré-
guller $1.75,

$1.35Spécial, la verge. .

72 pouces de larmenr, R4.

Spécialla $1.95Hpécial, la verge...

18 pes de largeur.
Her 856¢.
Spécial, In verge......
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+ CALENDRIER
MERCREDI, 5 NOVEMBRE 1930 — 309e jour de l'année.
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rnal indépendant en politique et ‘
de l'Eglise et de la Patrie.
Fondé le 27 mars 1918.

yndicat d'Oeuvres Sociales (

Toute alliance est impossible entre le mal et le bien; on ne
éunit à l’abîme, on s’y engloutit.

nr pas : yon CHATEAUBRIAND.

totalement dévoué aux intérêts
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PRESSE ASSOCIEE ET RESSE CANADIENNE

Correspondants dans les principales villes et les campagnes
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“ Bon ou mauvais vote?
Le ‘‘Droit’’ est mis en cause à la commission scolaire. — Les con-

ditions d’un bon vote. — L'évidence des faits.

 

 

 

A la dernière assemblée de la commission des écoles séparées
d’Ottawa, un commissaire a pris notre journal à partie: ‘“M. le

président, a-t-il dit, permettez-moi de protester contre la presse
française d'Ottawa, contre le ‘‘Droit’’ qui a accusé quatre Cana-
diens français de cette commission d’avoir mal voté sur cette
question de }’enseignement secondaire. Je ne crois pas que nous

ayons mal voté, puisque nous sommes ici pour ne travailler que

dans le meilleur intérêt des enfants.”
Avec ce commissaire et les autres, nous déplorons que l’har-

monie la plus parfaite ne règne pas au sein de la commission
seolaire et surtout que cette fameuse question de la décentralisa-
tion des cinquième et sixième cours ait produit au milieu de nos
compatriotes, de tous les rangs et de toutes les classes, des dis-
sensions dont l’acrimonie et la persistance sont presque incompré-
hensibles.

Ne s’agissait-il réellement que d’une question de sympathie
ou même, si l’on veut, de justice apparente? Pour quelques-uns,
peut-être. Mais d’autres y voyaient un danger non seulement
pour les écoles séparées, mais pour l’avenir de notre enseignement
secondaire et supérieur. Et ce danger, si les uns le redoutaient et
s’efforçaient de l’écarter, d’autres ne s’y complaisaient-ils pas et
ne s’attachaient-ils pas à l’aggraver? C’est ce que nous avons
essayé de découvrir au milieu des événements qui se sont déroulés
à la commission scolaire depuis un an et qui ont eu au dehors
leur répercussion. Ces événements, nous les avons interrogés et ils
ont donné leur réponse.

Nous voulons bien croire charitablement que leg quatre com-
missaires dont il est question ont, en votant comme ils l’ont fait,

. suivi les dictées de leur conscience et cru qu’ils travaillaient dans
: le meilleur intérêt des parents et des enfants.
! Voter selon sa conscience ne veut pas dire nécessairement que
-J’on vote bien et se croire dans le bon chemin ne signifie pas que
*l’on ne puisse pas se perdre. La conscience peut être plus ou moins
l'éclairée, l’intelligence avoir plus ou moins d'horizon. De bonne
3foi encore, quelqu’un qui est appelé à donner une décision sera
tellement hypnotisé par une question particulière’ qu’il ne par-
INiendra pas à apercevoir l’intérêt général. Ce sont là des défor-
imations temporaires de la vision intellectuelle qui, l’entêtement et
le parti pris aidant, empêchent de percevoir clairement les pres-
icriptions de la vérité et de la justice.
‘: Dans un cas commecelui-là, sage est celui qui se méfie de ses
propres lumières et qui s’en remet au jugement de personnes
:mieux renseignées et plus expérimentées. Il évite ainsi, en accep-
‘tant un bon conseil, de commettre un impair, de donner un vote
imauvais, sinon méchant.

-
a
,

Les quatre commissaires dont il s’agit avaient une cause par-
iticulière à défendre qui ne cadrait pas avec l’intérêt général de
notre groupe, & Ottawa. Déterminés A.gagnerdeur point, ils en
sont pris les moyens. Ils se sont alliés temporairement à leurs col-}-
:lègues de langue anglaise; ils ont brisé, sans ais préalable, un
jeontrat éxclusif passé entre l’Université et la commission scolaire.
‘Tellement pressés d’aboutir, ils ne se sont même pas enquis des
honoraires demandés par les institutions d’enseignement avec les-
«quelles il s’agissait de traiter. Aussi, cette année, la commission
scolaire est-elle obligée de payer plus cher pour chacun de ces
‘élèves qu’um père de famille indépendant ne paie pour son fils ou
sa fille et prévoit-elle déjà un déficit de plusieurs milliers de
Piastres qui pourrait entraîner une élévation de la taxe scolaire.

Vraiment est-ce cela agir avec prudence? est-ce prendre l’in-
térêt des parents et des enfants? Est-ce bien voter? Nous ne le
croyons pas et le dire, ce n’est faire d’injustice à personne, mais
enregistrer simplement la conclusion de faits réels qui ont autre-
ment de valeur objective que de vagues bonnes intentions.

 

LA POLITIQUE:

 

Je ne sais pas si vous avez lu
Le Politique par Louis Barthou,
où l’auteur explique l’homme po-
litique sous toutes ses faces; et
l’on devine que, par nature, il en
a plusieurs. Mais vous avez sfire-
ment lu le compte rendu d’une
conférence que M. George Wrong,
professeur d'histoire à l’Univer-
sité de Toronto, a prononcée au
Canadian Club samedi dernier, Il
avait intitulé sa causerie: Com-
ment la démocratie fonctionne au
Canada.
A son avis ‘‘le Canada a une

chance exceptionnelle de rendre
la démocratie effective parce que
notre population est virile, indus-
trieuse et énergique et que notre
constitution cst bonne”. Il a van-
té les avantages des partis et dé-
claré que notre système actuel ne
pouvait pas faire autrement que
d’éveiller chez les électeurs un
vif intérêt pour les affaires pu-
bliques,

, EtSependant il déplora qu’un
trop grand nombre de citoyens se
tenaient à l'écart de la politique
sous prétexte que c’était ‘‘sale’’
(a dirty business), Nul doute que
nous avons des hommes politiques
qui sont dignes de respect et qui
nous font honneur, Mais cela ne
prouve pas que la politique soit
immaculée.
: C’est un confrère de l’Action
Catholique de Québec qui écrivait
dernièrement un billet rempli
d’enseignement : Les deux torna-
des de Bellchasse. Voici comment
lès deux tornades sont comparées:

: “Cella dw mois de juillet a pris
naissance sur les hauteurs de
Beaumont. Elle a traversé le com-
tf du Nord aw Sud, détruisant
tbut sur son passage, couvrant
Plusieurs paroisses de ruines, se-
want la désolation dans de nom-
Dreux foyers.

; “Elle était l'oeuvre de Dient
£"“Celle du mois d'octobre a pris

, Maissance... du côté de Québec.
‘x Blle a ravagé toutes les paroisses

Charles GAUTIER.

 

UNE SALETÉ?

du comté, elle s’est prolongée du-
rant un mois, augmentant sans
cesse en violence, accumulant cha-
que jour de nouvelles ruines.
“Elle était l'oeuvre des hom-

mes!
“La première n’a fait que des

ruines matérielles, pénibles sans
doute, mais réparables... Elle
nous a permis d’admirer, encore
une fois, le beau spectacle des
““corvées de charité”.
“Elle était l'oeuvre de Dieu!
“La seconde a multiplié les rui-

nes morales, plus pénibles cent
fois, et presque irréparables. .. el-
le a mis de nouveau sous nos yeux,
les spectacles dégoûtants de l’in-
tempérance. *
“Elle était l’oeuvre des hom-

mes!”
Et l’auteur poursuit ses re-

marques: ‘‘La seconde (la cam-
pagne électorale) fut un désor-
dre voulu des hommes... un dé-
sordre d'où l’on sort moins bon
et plus faible à cause des déchéan-
ces qu’on a subies... Pour répa-
rer les ruines causées par la pre-
mière, il n’a fallu que du coura-
ge, de la charité, de la confian-
ce en Dieu... la bonne volonté
de tone. Pour laver les saletés ac-
cumulées par la seconde, il fau-
dra... ? Laquelle de ces deux
tornades a été la plus funeste à
notre comté? La grande pitié de
nos moeurs électorales !
—Tant de boisson et tant de

mal!”
La politique: une saleté? Il

semble bien en effet que certai-
nes campagnes ne sont pas des
plus propres et que plusieurs can-

 

(dats ne réussissent à se faire
élire qu’en flattant les vices de
leurs électeurs. Tous les candi-
dats n’agissent pas de cette fa-
con. Il y en a encore qui savent
se respecter et respecter l’électo-
rat, Mais nous avouerons qu'ils
sont de plus en plus rares et que
d’ailleurs ils forment une si in- fime minorité que nous les con-

 

  

naissons tous ceux-là,
N’accumulons pas trop de preu-

ves, C'est M. Jules Castonguay,
directeur général des élections,
qui déclarait encore hier que la
loi obligeait tous les candidats
(les heureux et les défaits) de
présenter au président du seru-
tin du comté un rapport détaillé
de leurs dépenses électorales, Et
M. Castonguay avouait que plu-
sieurs candidats ne voyaient dans
ce règlement qu’une simple far-
ce. Comment veut-on obliger un
candidat à révéler ce qu’il a fait
de son argent ou de l’argent de
son parti?
La politique en elle-même ne

devrait pas être une saleté. Et
sur cette idée il n’est pas besoin
d’insister, Mais tous ceux qui ont
trempé de près ou de loin dans
quelque aventure électorale sa-
vent la marge qui existe entre ce
qui devrait être fait et ce qui se
passe en réalité. Les organisateurs
des partis, les chauds partisans,
les employés gagés des candidats
pourraient, à ce propos, nous ra-
conter des histoires édifiantes.
La loi électorale est claire. El-

le indique bien les devoirs des
candidats. Si elle était observée
tout irait bien. Nous n’hésitons
pas à déclarer que nulle loi n’est
moins respectée, n’est plus tour-
née en ridicule, au vu et au su de
‘nut le monde, que la loi électora-
le,
[a politique: une saleté? En

soi, non. En cela nous sommes
d’accord avec M. George Wrong
de Toronto. Mais dès que nous 

 

sortons du domaine de la théorie
pure et du devoir tel qu’il nous
est tracé parla loi, nous nous ran-
geons de l’opinion de tous ceux
qui n’aiment pas à se salir.

Léopold RICHER.

AU JOUR LE JOUR

Le chef Burnett.

Non seulement le département
municipal de la police, mais en-
core tous les citoyens d’Ottawa
sont vivement affectés par la mort
du chef Burnett. :

Lie chef Burnett est une figu-
re peu ordinaire dans le cercle
de nos pompiers. Pendant 43 ans,
il avait travaillé en cette qualité
dans la ville d’Oitawa. Il avait
lutté contre des incendies impor-
tants. Citons la conflagration de
Hull en 1900, l’incendie des édi-
fices du Parlement en 1916 et ce-
lui du théâtre Russell. Il prit
part ainsi dire, à tous les incen-
digs’ de quelque importance qui
éélatèrent pendant qu’il fut au
service de la ville.
ON s’accorde à reconnaître en
[pi@n travailleur infatigable, un
habile administrateur. et un vrai
chef, C’est la plus belle apprécia-
tion que l’on puisse porter sur sa
carrière de pompier.
Durant sa dernière maladie, le
ns-chef Lemieux le remplacait

avec non moins d’habileté. Com-
me la suceesgion du chef Burnett
lui échoit logiquement, ce poste
passera entre de bonnes mains.

Nos Indiens et nos Blancs.
Nos lecteurs trouveront dans la

même page une lettre intéressan-
te de Sa Grandeur Monseigneur
Guy, OMI, du vicariat de
Grouard, sur les besoins de ses
missions indiennes et blanches.
Le champ de l’apostolat est,

dans ces régions, immense, mais
les ressources sont petites. Mon-
seigneur Guy se préoecupe, en ce
moment, de deux projets. Il vou-
drait alimenter d’abord son
“Fonds des colons’. Qu'est-ce
quecette affaire ? C’est une espèce
de société de prêts destinée ‘‘à
subvenir aux nécessités matériel-
les des colons pendant les deux
premières années de leur séjour”
dans Grouard. Dès’qu’ils le peu-
vent, ces colons remettent l'argent
qu’on leur a avan:é pour acheter
des instruments aratoires, des ani-
maux indispensables, les graines
de semence, la nourriture, etc.
De plus, Sa Grandeur voudrait
fonder des missions-paroisses, éri-
ger et atmeubler de modestes cha-
pelles.

Qui ne donnera pas, s’il en a
les moyens, pour aider cet évêque
colonisateur à répandre le règne
‘e l’Evangile dans le vicariat de
Grouard ? .

Il est vrai que la crise économi-
que frappe dans l’est comme dans
l’ouest. Mais combien de person-
nes pourraient retrancher un peu
du superflu pour permettre de
former l’embryon de quelques pa-
roisses canadiennes-francaises la-
bas? Des paroisses de l’est, des
communautés religieuses trouve-
ront peut-être, en lisant la lettre
de Monscigneur Grouard, du lin-
ge d’autels ou d’autres articles
nécessaires au culte divin, trop
vieux pour orner leurs églises cu
leurs chapelles magnifiques, mais
que ces missions du nord se-
raient fières d’étaler aux fê-
tes de première classe, Monsei-
gneur Grouard acceptera tout de
grand coeur.
Dans notre région, ceux qui dé-

sirent envoyer quelque chose doi-
vent adresser leur offrande à la
révérende soeur Marie-Madeleine.
Orphelinat Ste-Thérèse. Val-Té-
treau, près de Hull, P.Q.

C. L'H.

is

     

LE VICARIAT

Pardon si je mets le mot Indiens
avant le mot Blancs! C'est que nous
sommes dans un Vicariat Apostoli-
que, relevant de la Propagande, Vi-
cariat créé surtout pour les Indiens
et nommé par Sa Bainteté Pie XI
d’après Je missionnaire éminent des
Indiens, Mgr Grouard. De fait, les
Missions Indiennes accusent encore
une substantielle majorité sur les
Missions Blanches. Les cinq écoles
résidentielles du Vicariat, destinées
aux Indiens, constituent des points de
concentration et de vie catholique
très importants. Nos Missions Indien-
nes s'étendent jusqu'à la crête des
Montagnes Rocheuses, à l’ouest, et
côtoient le territoire du Mackenzie,
au nord. Nos missionnaires ont pous-
sé, cette année, de vigoureuses poin-
tes dans ces régions et le Vicaire
Apostolique devra, dès l'an prochain,
ouvrir de nouveaux postes pour ses
enfants des bois, les premiers à l'ac-
cueillir dans son vaste diocèse. Ils
sont pauvres, bien pauvres, ces chers
Indiens. Pour eux il tend la main.
Vous donnerez? Merci!
Pour les Blancs il tend aussi Ia

main, large comme le coeur de ceux
qui savent sl bien donner, Merci en-
core!

Des appels récents dans la presse
catholique en faveur des Missions
Blanches ont suscité de chaleureuses
sympathies. Celles-ci nous sont ve-
nues nombreuses en paroles, en
écrits, en substance et en... promes-
ses, Merci à tous au nom de nos
blancs.

Mon départ précipité de l'estsfpour
Grouard où m'’appelait l’état grave de
mon vénérable prédécesseur m'a em-
pêché d'élaborer davantage le plan
déjà sommairement indiqué. Depuis,
cependant, l'idée a fait son chemin. Les journaux ont reproduit l'appel et
ajouté des commentaires

lants et pratiques. Nous les remer-
cions vivement. De précieuses adhé-
sions ne manqueront pas de nous ar-
river. Le mouvement en vaut la pei-
ne.
Deux projets occupent mon esprit

et concentrent mes efforts. Projet
matériel. le “Fonds des Colons” nous
permettra d’aider les nouveaux arri-
vés. La question est sérieuse car le
besoin est grand. Nous l'avons dit, le
“Fonds des Colons” est destiné à
subvenir aux nécessités matérielles
des colons pendant les deux premiè-
res années de leur séjour: instru-
ments aratoires, animaux indispensa-
bles, graines de semence. nourriture,
etc. Quand nos “gens” récolteront ils
remettront lentement au “Fonds des
Colons” qui les aura aidés et celui-
ci servira à d'autres des nôtres à
s’établir. Dans le temps présent, les
conditions exceptionnelles de la crise
économique ont =—malheureusernent
leur retentissement jusque dans nos
parages. Le blé, l’avoine, l’orge sont
venus cette année en abondance
mais de marché... point. Les culti-
vateurs déjà établis  dérogeant à
leurs habitudes, n’emploient aucune
main d’oeuvre et... pour cause. Vous
mesurez les conséquences. Nos co-
lons sont sans travail à part quelques
exceptions. Pas de travail, pas de
pain. Pères de nombreux enfants,
sans être cependant découragés, ils
entrevoient l'avenir sous des couleurs
plutôt sombres sans compter le pré-
sent sans ressources. Nous avons

conscience d’avoir fait plus que no-
tre possible, nous dont le diocèse ne
perçoit pourtant aucun revenu. Nous
sommes débordés. Nous aiderez-
vous? Faites oeuvre de charité, vous
qui gagnez plus que le pain quoti-
dien. Donnez celui-ci & ceux qui en
sont privés. Au printemps, nos colons
défricheront, laboureront et peut-être
ensemenceront. Nous les guiderons,
nous les alderons car ils sont ici pour

  

LE DROIT
‘AVENIR EST A OEUX QUl LUTTENT"

DE GROUARD

 

Nos Indiens et nos Blancs
-——

sortes. Besoin de faire connaître, ai-
mer et servir Dieu. Besion d'établir
des postes d'enseignement religieux,
de construire des maisons de Dieu.
Besoin de rendre ces postes, ces mai-
sons, dignes de l'hôte divin. Besoin
de Secours spirituels mais aussi ma-
tériels pour arriver à ces fins. Tous
ces besoins sont les nôtres, nous des
Missions Blanches. Nous voulons
faire connaître, aimer et servir Dieu
dans notrc propre pays. Nous voulons
ériger des paroisses, établir des éco-
les, construire des églises. Nous vou-
lons mettre Dieu bien chez Lui.
Les demandes de toutes les parties

du Vicariat qui s'étalent présente-
ment sur ma table de travail crient
bien haut tous ces besoins Elles sont
toutes plus suppliantes les unes que
les autres: accessoires d'autel de tou-
tes descriptions (lingerie et autres
objets) ameublement de chapelle et
de sacristie (Chaises, tapis, statues,
harmoniums, Chemins de croix, etc.),
ornements, vases sacrés, etc. Rien
n'est omis dans les listes des prêtres
Zélés qui voudraient leur chapelle
non pas richement ornée mais mo-
desternent vêtue.
Nos blancs, de souche profondé-

ment catholique, sentent dans ces
pays lointains, la nécessité de se réu-
nir souvent au pied du Divin Maître,
de se serrer les coudes sous son re-
gard dans ces moments pénibles des
commencements, témoin ces impres-
sionnants “Mois du Rosaire” dans la
masure qui s'appelle à la fois le
presbytère et l’église des Saints
Martyrs Canadiens de Tangent.
Fournissez à ces braves l'occasion de
venir dans une maison qui est bien
à Dieu.

Il m'est venu à l'esprit de dresser 
bienveil- QUinze chapelles

une liste des objets requis dans nos
récemment cons-

truite ou proposées. Leur nombre to-
tal m'a plutôt effrayé. Plus tard,
quand nous aurons reçu davantage,
je pourrai aborder une telle tâche.
Messieurs les Curés, ces ornements

qui chez vous sont passés à la der-
nière classe auront les honneurs de
la première chez nous. Avec des
objets religieux au rancart nous fe-
rons nos beaux dimanches. Mes
Soeurs, vos couvents recèlent tant de
belles choses, trop communes cepen-
dant pour paraître convenablement
sur vos autels resplendissants, qui fe-
raient frémir d’orgueil les murs de
nos pauvres chapelles des Missions
Blanches. Vos doigts agiles et expé-
rimentés, habituées des Oeuvres de
Tabernacle, pourraient peut-être
ajouter un peu à leur travail chari-
table et apostolique pour habiller
convenablement un prêtre qui offre
dans sa modeste demeure la Très Au-
guste Victime. Vous les hommes qui
laissez aux femmes ces travaux d'ai-
guille, serrez moins les cordons de la

bourse. Même déliez-les et... donnez.
Donnez de cette monnaie gagnée à la
sueur de votre front. Elle vous en-
richira. Qui donne aux pauvres —
nous le sommes — prête à Dieu. Le
capital est coté AA et les intérêts ga-
rantis.
Si je faisais une confession publi-

que j'avouerais que mon orgueil inné
m'empécherait de quéter pour...
moi-méme mais pour les &mes que
ne ferait-on pas!!!
La paroisse Saint-Joseph de Mont-

réal, ma paroisse natale, a fait le
beau geste de m'offrir une chapelle
pour une Mission Blanche. Le geste
a été souligné. Il me souvient qu'en
répondant au digne desservant de la
paroisse qui me présentait à ses fi-
déles en m’annoncant cette bonne
nouvelle, j'étais ému plus que de rai-
son en songeant à l'oeuvre si catho-
—

 

Iever du soiell 644 — Lever de la lune 4.10
Coucher du soleil 443 — Coucher de la lune 5.30

QUARANTE-HEURES
Hospice Saint-Charles: 3, 4 et 5 novembre.
Université d'Ottawa: 5 6 et 7 novembre.

 

lique, si missionnaire qui se dessinait.
Merci reconnaissant à vous mes co-
paroissiens et à toutes les âmes gé-
néreuses qui dans ces temps derniers
ont doté si royalement les Missions
Blanches.
Pour faciliter les envois et prati-

quer l'économie dans les transports,
nos amis nous obligeraient en adres-
sant leurs dons en nature:
Pour la région de Montréal: aux

RR. PP. Oblats, 1201 rue Visitation,
Montréal ou à Madame A. Plamon-
don-Côté, 1120 rue Plessis, Montréal.
Pouf la région d'Ottawa: à Rév. Sr

Marie-Madeleine, Orphelinat Ste-
Thérèse, Val Tétreau, près Hull, Qué.
Pour la région de Québec: aux RR.

PP. Oblats, 15 Avenue des Oblats,
Québec, Qué.
Prière d'indiquer bien clairement la

provenance et la destination sur une
carte à part afin de permettre d’ac-
cuser la réception.
Les montants en argent, les chè-

ques, les mandats, etc, devront être
envoyés directement à: Mgr J. Guy,
OM1I., GROUARD, Alta. .

t J. Guy, OMI,
Vicaire apostolique

de Grouard.

Les funérailles de
M. L.-Oscar Gravel

Les funérailles de M. Louis-Os-
car Gravel, décédé dimanche matin
à sa résidence après une longue ma-
ladie, auront lieu à 8 hres mercredi
matin à l’église St-Charles, Clarks-
town. Le cortège funèbre quittera la
demeure mortuaire, 49 rue Electric, à
7 heures 45 pour se rendre à l'église
et de là au cimetière Notre-Dame
d'Ottawa où se fera l’inhumation.
ra

Petit feu
Un feu d’origine inconnue a causé

de graves dommages à une cuisina
d'été à l’arrière de la demeure de M.
J. Fahey, 551 avenue Riverdale à
bonne heure ce matin. Les pompiers
ont éteint les flammes avant que le

 

 
feu cause des dommages à la maison.

FETE DU JOUR — Les Saintes Reliques.

ia |
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NOUVELLES
DE CORNWALL

4 nov. 1930.
Jeudi, le 30 octobre, le club de La-

crosse Laurier donnait une partie de
carte et de boxe dans la salle de
l'école de la Nativité, MM. Donat,
Tessier et Roland Lavigne étaient en’
charge. Les prix donnés par MM.
Donat Tessier, J. E. Belisle et Mme
Ed. Lavigne ont été gagnés comme
suit: Pour Dames, premier prix, Mm2

J. M. Daignault, deuxième, Mme J.
J. Faubert, troisième, Mme Denis
Carrière et prix de consolation, Mile,
Evelyn Bergeron. Pour hommes, pre-
mier prix, M. Arthur Lemire, deuxié-
me, M. Réal Villeneuve, troisième.
M. Raymond Bisson, et prix de con-
solation, M. Philias Léger. Parmi les
artistes de la boxe, nous avons pu re-
marquer: MM. Alcide Lamoureux,
Noé Filion, Ed. Lalonde, Art. Ca-
dieux. Le club nous prie de remer-'
cler tous ceux qui ont bien voulu leur’
aider, par leurs dons, leur travail ce

leur assistance.
M. Armand Venn:, retenu au lit

depuis une couple de mois à cause

d'un accident de machine survenu à
Montréal, va beaucour mieux main-
tenant. Mme Venne aavit eu quelques
coupures, mais est vite revenue, tan-

dis que M. Venne uvait eu des frac-
tures des oc et depuis ce temps souf-
frait beaucoup. Il nous fait plaisir

de le revoir mieux et nous lui sou-
haitons sa guérison complète le plus
tôt possible.
M. Jean Leblanc, notre maître de

Chapelle, a commencé les exercices
de chant pour la messe de minuit.

Nous entendrons cette année la mes-
se de Ste-Thérèse en parties. Nous
félicitons M. Leblanc de son choix et

 

 

 nous sommes assurés d'avance d'un

 

vral sucods. Il serait ber, pour les
membres de la chorale, de ne pas
oublier de se rendre aux exercises.
La fête de la Toussaint n'en avait

nullement l'air cette année. Les pla-
ces commerciales étaient ouvertes
sauf quelques exceptions. Il est re-
grettable de constater cet état de
choses mais après information, il pa-
rait qu'il était impossible de faire
autrement. N'ayons "as peur de mon-

trer que nous sommes Cathoudques.
Lez travaux de construction ches

Courtaulds (Canada) Limitée, vont à
merveille. C'est réellement une bonne
tubaine pour notre ville qui souffre
de chômage, et on s'attend à d'autres
entreprises durant le cours de cet hi-
ver. Les manufactures de cotton vont
bon train e tles affaires semblent se
réveiller. Déjà on se sent plus à
l'aise içi et les gens envisagent la'-
venir avec plus d'assurance. Les gens
d'affaires croient que les choses pren-
dront leur cours normal bientôt et
même certains parlent de prospéeit

Espérons que ces prophètes en affai” ~
res nous disent la vérité afin de ne
pas trop avoir de malheureux cet hi-
ver.
SOCIETE ST-JEAU-BAPTISTE

N'oublions pas qu'il y a assemblée
de la Société St-Jean-Baptiste, mar-

di, le 4 Novembre, à huit heures dans
la salle de l'école, Rendez-vous en
foule.

HEUREUX CHASSEURS

MM. Fred Lefebvre, Pierre Laurin,
Pred Desrosiers, Alex, Kuhn, æ&mile
Pellerin et Léo Bonneville sont reve-
nus d'une partie de chasse au Lac
des poissons blancs, rapportant avec
eux, trois chevreuils, des poissons en
quantité et beaucoup de perdrix. Tout
ceux qui ont vu cette magnifique
chasse en ont été étonné.

——————e

La Grande Vente de Charité,
383, rue Daly, se poursuit de 3
heures 4 11 heures p.m., tous les
jours de cette semaine.
IE——

  

 

      

  

 

    
Le Nouveau Livre de
Cuisine ‘‘Magic”’ con-
tient plus de 200 re-
cettes éprouvées. Nous
en tenons un exem-
plaire à votre disposi-
tion. Demandez-le. 

  

y vivre, s’y développer, y prospérer. Si
Il faut leur donner la poussée ini-
tiale. Un bon coup avec nous, s. v. p.
Projet spirituel: fondation de mis-

sions-paroisses, érection et ameuble-
ment de chapelles, oeuvres éminem-
ment catholiques, j'allais dire aussi
patriotiques.
L'exposition missionnaire du mois

dernier a révélé un intérêt extraordai-
naire chez les foules qui se pressaient
près des kiosques. Preuve du besoin
de dévouement et de générosité en-
vers les oeuvres missionnaires. Au
cours des quinze derniéres années il
m’a été permis de consatter de visu
les ressources remarquables des Ames
généreuses au service des missions.
Missions indiennes, missions esqui-
maudes, missions jaunes, missions
noires, missions blanches, missions
toujours. Missions étrangères, mis-
sions du pays, missions toujours. Qui
dit missions dit besoinsde toutes
 

Une mère maigre de 8
enfants engraisse de 10
livres en 4 semaines
MONTJOI |, P. Q.. - "J'étais mal-

ere, ‘aible, épuisée, >r rant s n de
8 enfants”, dit Min> Eloi Gagnon,
fils, “J’essayai la Levure F -r-ugineu-
se (Ironized Yeast). J'engraissai de 10
livres en 4 semaines. Je suis plus
robuste malntenant.”
Ne soyez pas maigre, faible, ner-

veuse. Ta Nouvelle Ievure Ferru-
gineuse (Ironized Yeast) fait engrals-
ser de 5 à 15 livres en 3 ssmaines.
{.es laides dépressions, les membres
décharnés s'arrondissent. La peau
tachée se clarifie La constipation,
Uindigestion, l'état nerveux dispa-
raissent en une nuit. Une nouvelle
vigueur dès le premier our. Sang
onge et riche.
La Levure Ferrugineuse (Tronized

Yeast) est deux grands toniques
un :enl. La Levure de brasseurs
donnant de l'embonpoint plus le Fer
fortiflant qut renforcit le sang. De
beaucoup plus effective que ia le-
fire non icamentée. Résultats
*n la moiti€ du temps ordina.re.
Commuacez maintenant 4 7 ais-

ser, À restaurer votre santé. Evitez
le danger des maladies sérieuses.
Prenez ces agréables petites pastil-
les. las de gaz pas de goût de le-
vure. F1 vous n'obtenez pas de
prompts résultats le manufacturier
vous remboursera votre argent.
Portez-vous b..n demain. Vous en-
raisserez_vromptement.
_________

a

 

MARINE MARCHANDE DU
GOUVERNEMENT

CANADIEN

Indes Occidentales, Bermudes
Guyanne Anglaise
Honduras Anglais
 

SERVICE DES VOYAGEURS

Pour détails s'adresser au Ba-
reau des Billets du National
Canadien, en ville, 93, rue  Sparks. Téléphone: Quevn 20%   

 
cès de cette Vente

Freiman qui

—Tout cela a fait le

versaire.
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De Nouveau

Grand Magasin dit:

“MERCI”
—Aux citoyens d’Ottawa et à tous
ceux qui ont assuré le grand sue-

—Aux manufacturiers qui ont si gé-
néreusement coopéré et rendu pos-
sibles les nombreuses et extraordi-
naires aubaines offertes.

—A tout le personnel du magasin
s’est dépensé

compter à cette occasion.

succès phénomé-
nal de notre Vente de 30me Anni-

De nouveau nous vous remercions

tous pour le plus grand mois de

nos 30 années en affaires.

| Jreiman
Limited

AJ’ A;ANZ

  

Anniversaire.

|

 

Ce nouveau Manuel Culinaire
vous épargnera du temps

Ayez toujours sous la main un exemplaire du nou-
veau Livre de Cuisine ‘‘Magic’’ et vous n’aurez plus à
vouscreuser|a tête pour savoir quoi servir.
Que vous ayez besoin d’une suggestion pour le
lunch, pour le diner ou pour un thé, vous trouverez
ce qu’il vous faut dans ce
culinaire.

commode manuel d’art

Il est complet, compact et comporte quelque chose
d’approprié et de délicieux pour toutes les occasions

résultats.
aussi.

TORONTO
Succursales dans

...etilest GRATUIT!
Envoyez-nous aujourd'hui même
votre nom et votre adresse, et un
exemplaire vous sera expédié.
3 ménagères canadiennes sur 4*, qui cui-
sent à la maison, disent
ent la Poudre à Pâte .
qu’elle leur donne toujours de meilleurs

Il en sera de même pour vous

qu’elles emploi-
‘Magic’® parce

*Ce fait a été révélé au cours d'une enquête ré-
centepoursuivie à travers le Dominion tout entier.

STANDARD BRANDS LIMITED
: PRODUITS GILLETT

MONTREAL WINNIPEG
toutes les principales villes
canadiennes

Voyez cette marque sur chaque boîte.
C’est notre garantie que la Poudre à
Pâte ‘“‘Magic’” ne contient ni alun, ni

 

La Lettre Exacte et le Nombre de cette Lettre

dans notre Concours d’Anniversaire, telle que

comptée par la firme de Denison, Holcomb,

Adams et Wooster, vérificateurs et comptables

licenciés, est

A-840

ingrédients nuisibles.
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Avis aux

Intéressés ---

Les feuilles d’estimation se trouvent maintenant dans le bureau

de la firme Denison, Holcomb, Adams et Wooster, et une liste

des heureux gagnants sera annoncée de leur bureau aussitôt que

possible, et leur décision sera finale. Notez qu’il y a plus de

300,000 feuilles d’estimation à examiner avant que les résultats

puissent être annoncés. La liste de ceux qui recevront les Ca-

deaux du “0ème Anniversaire sera affichée dans notre vitrine et

publiée dans les journaux aussitôt que possible.

Rappelez-vous que c’est le temps ainsi que la lettre

et le nombre exact de cette lettre qui décideront de

la liste des gagnants.    
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